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But ou question de recherche
L’objectif de l’étude est d’évaluer le sentiment de sécurité des personnes 
aînées résidant dans des habitations à loyer modique (HLM) réservées situées 
sur le territoire desservi par l’Office municipal d’habitation de Longueuil 
(OMHL). Une interrogation sur les facteurs pouvant influencer ce sentiment, 
tels l’âge ou le genre, est mise de l’avant. 

Problématique
Peu d’études portent sur le sentiment d’insécurité, particulièrement en milieu 
HLM. Cependant, la littérature scientifique démontre que les personnes aînées 
sont affectées par cette peur du crime. De nombreuses tentatives de définition 
des concepts de « violence » et de « sentiment d’insécurité » sont actuellement 
proposées, mais aucun consensus n’a été obtenu jusqu’à présent. D’un autre 
côté, les définitions et la méthodologie utilisées varient d’une étude à une 
autre, ce qui influence grandement la prévalence découlant des résultats de 
recherche. De façon générale, le sentiment de sécurité peut être influencé 
par la pauvreté, des facteurs culturels, l’anxiété, le milieu de vie (urbain versus 
banlieue), etc. 

Méthodologie
Pour mener cette étude à terme, une enquête fut menée en 2010 sur le territoire 
de l’OMHL, plus précisément auprès de 32 HLM pour personnes aînées. 
Au total, 380 personnes aînées acceptèrent de répondre au questionnaire 
administré lors d’entrevues. Deux prétests ont été menés afin d’assurer que les 
participants interprètent adéquatement l’ensemble des 26 questions. De plus, 
afin d’élargir le bassin de personnes aînées et d’assurer une représentativité 
linguistique dans l’échantillonnage, le questionnaire a été traduit en anglais.
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Résultats
Les résultats démontrent que 63,3 % des participants se 
sentent parfaitement en sécurité dans leur immeuble et 56,5 
% dans leur quartier. À l’inverse, 29,9 % se sentent plus ou 
moins en sécurité dans leur immeuble et 6,7 % aucunement 
en sécurité. Concernant le quartier, 43,5 % des personnes 
aînées se sentent plus ou moins en sécurité et aucunement 
en sécurité. Des analyses supplémentaires indiquent que le 
sentiment de sécurité dans l’immeuble ou dans le quartier 
varie en fonction du territoire. En effet, deux arrondissements 
ont été considérés comme étant plus dangereux que d’autres 
avec 50 % des répondants qui ont manifesté un sentiment 
d’insécurité. Plusieurs facteurs peuvent influencer le sentiment 
de sécurité dans l’immeuble (vandalisme, agression verbale, 
vente de drogue et vol) ou dans le quartier (vandalisme, vol 
et vente de drogue). Il existe donc un lien entre certains types 
d’infractions et l’augmentation du sentiment d’insécurité.

L’analyse des résultats a également révélé que le sentiment 
de sécurité est influencé par le genre et l’âge. En effet, les 
femmes sont plus affectées par le sentiment d’insécurité et 
les personnes aînées de 80 ans et plus semblent se sentir 
plus en sécurité (immeuble et quartier) que celles âgées de 
50 à 79 ans.

Discussion
Les résultats démontrent bel et bien que certaines infractions 
et formes de violence influencent négativement le sentiment 
de sécurité des personnes aînées vivant en HLM. Ces résultats 
remettent en question le mythe voulant que la banlieue soit un 
lieu sécuritaire. De façon générale, Longueuil est considérée 
comme parfaitement sécuritaire par seulement un faible 
pourcentage des participants. Cependant, un sentiment 
d’insécurité ne signifie pas un taux de criminalité élevé. Les 
auteurs émettent l’hypothèse que la violence est associée à 
l’emplacement des HLM puisque certains d’entre eux sont 
situés près de parcs où gravitent plusieurs délinquants. Pour 
assurer la sécurité, l’OMHL organise des conférences sur la 
thématique et il soutient les personnes aînées désirant faire 
des démarches auprès de la police communautaire.

Conclusion
Le phénomène de la sécurité des personnes aînées dans 
les HLM reste complexe. Les auteurs recommandent que 
des études qualitatives soient conduites pour en avoir une 
meilleure compréhension. Selon eux, des campagnes de 
sensibilisation doivent être menées auprès des personnes 
aînées, de leurs proches et des intervenants communautaires. 
Il faudrait également transformer l’aménagement de certains 
HLM afin de favoriser le sentiment de sécurité.

Pistes pour la pratique ou la recherche
Les pistes pour la pratique ou la recherche sont intégrées à la 
conclusion présentée ci-haut.
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